
FESTIVAL DE LA BD ENGAGÉE 

COMPTE-RENDU ET
 DOSSIER DE PRESSE

2013



2

le programme



VENDREDI 11 OCTOBRE

3

En 2010,  PieR Gajewski a été lauréat de la Villa Kujoyama au Japon (équi-
valent oriental de la Villa Médicis) lui permettant de passer 6 mois à Kyoto, 
de janvier à juillet. Cette résidence, organisée par L’Institut Français, ac-
cueille en moyenne 12 artistes par an. Des écrivains, des metteurs en scène, 
des musiciens, des réalisateurs, des auteurs de Bande Dessinée.. 
	 «C’est à cette occasion j’ai pu rencontrer la culture japonaise et 
côtoyer Pierre Vinclair, auteur de l’Empereur Hon-Seki. En juin 2012, 
Pierre Vinclair m’a contacté pour me demander si j’accepterais de réaliser 
une série d’illustrations pour ce livre  qu’il avait écrit au Japon. Il était 
convenu avec l’auteur et l’éditeur (Le Corridor Bleu) que je sois totalement 
libre des illustrations. Ce travail devait instaurer un réel dialogue artistique. 
J’ai alors dessiné durant 2 mois à raison de 15h par jour. Dans chacune 
des illustrations présentées j’ai essayé de glisser des éléments typiquement 
japonais (partitions, shoji...etc).»
	 Pier explique ensuite sa technique de travail, repectant en cela cer-
taines traditions de l’art japonais, un travail au crayon qu’il reprend ensuite 
au stabilo noir avant de grands aplats exécutés avec un très grand soin.  
											         
									         MH
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Devant cinquante personnes scotchées sur leur chaise et presque autant agglutinées 
debout derrière, Michel Humbert, alias Micky, accessoirement membre de «Bande à 
Part», a une nouvelle fois posé ses mots sur de superbes «Tranches de bonheur... ou 
de malheur» ( l’un de ses titres emblématiques ). Les musiciens qui l’accompagnent, 
Christophe Prisset au clavier en tête, y ont ajouté tous les ingrédients indispensables 
pour que la recette soit appréciée pleinement. Et le poète a quitté l’assistance conquise 
avec le rappel de «Voilà à quoi je pense quand je jardine».
							       Michel Morinière

VENDREDI soir

Dessin 
de Pier Gajewski

SAMEDI 12 OCTOBRE
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		  L’album: Thembi et Jetje a été présenté par trois auteurs : Christophe Edimo, Adjim Danngar et 
Didier Viodé. Cette B.D et le débat qu’elle a occasionné aborde le sujet de la vie  en Afrique du Sud après 
la fin de l’apartheid et de cette volonté qu’avaient Nelson Mandela et Desmond Tutu de créer un peuple 
Arc en ciel où les noirs et les blancs vivraient en bonne harmonie.
	 Dix dessinateurs ont raconté la vie, au quotidien, avec chacun, leur style particulier, de deux familles: 
les Malhangu ( tribu Ndébélé) et les Vandongen ( Tribu Afrikaner) qui doivent maintenant se cotoyer 
dans les mêmes quartiers. Le débat a permis de mettre en lumière les difficultés que rencontre le peuple 
d’Afrique du Sud à se réconcilier mais aussi les raisons d’espérer. 
	 Les auteurs présents au festival ont expliqué comment ils se sont appropriés sur le plan artistique 
l’histoire de ces deux familles dans le pays de Nelson Mandela et quel a été leur parcours personnel.    
	 Le public est venu nombreux et les échanges ont été très riches. 
	      				    Dominique POUPARD
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	 Cet ouvrage graphique raconte les tranches de vie de trois 
générations de lesbiennes sur une soixantaine d’années , des 
années 1950 à nos jours.

Ecrit par Catherine Feunteun, et illustré par un collectif de 
cinq dessinatrices  Soizick Jaffré, CAB, Carole Maurel, La 
Grande Alice et Louise Mars, les « Chroniques mauves » était 
à l’origine un projet de documentaire audio visuel sur l’histoire 
du mouvement des lesbiennes. 

Après un travail de recherches de plus d’un an  et devant les 
difficultés rencontrées pour diffuser ce documentaire, Catherine 
Feunteun en a fait une BD documentée graphique qui ,si elle 
s’adresse aux lesbiennes , est aussi destinée à  toucher « toutes 

celles et ceux qui s’intéressent aux acteurs et actrices de notre histoire contemporaine  ..dont les lesbiennes font 
intégralement partie ».

Catherine Feunteun, en rendant visible cette histoire des lesbiennes souvent cachée et  déniée,  a souhaité , nous 
a - telle dit  lors du débat,  rendre hommage de manière plus général au mouvement féministe, car les lesbiennes 
se battent pour exister sur deux fronts : en tant que femmes et en tant que homosexuelles.

Elle a aussi insisté sur la pluralité des parcours de ces femmes qui vivent leur homosexualité de manière très 
différente, dans une diversité de situation sociale et générationnelle.

Abordant la question de la transsexualité, elle nous a  aussi dit ses inquiétudes sur la situation  de certaines jeunes 
adultes voire adolescents , qui , face à leurs interrogations sur leur identité sexuelle, sont amenés à prendre des 
risques et à avoir des comportements « consuméristes » en matière de changement de sexe.

Au final , une rencontre riche avec une auteure (rare encore dans le monde masculin de la BD) et une femme 
engagée. 												          

												            Jean-Pierre Perrot

Stand du Yéti
Librairie 

Spécialisée, 
maintenant 

sise au «Grand 
Passage» au 
centre ville 
de Cholet, 

partenaire fidèle 
du festival 
depuis sa 
création
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concert au Maytiss’Bar
Philippe Devaud, comédien, chanteur, musicien 
a monté le groupe PHIL DEVAÏL depuis 
maintenant deux ans. La musique du groupe 
est un mélange afro-rock de très bonne facture  
avec guitares, basse, percussions, batterie et 
Niobé qui joue du kayamb et de la trompette. 
Sur d’excellents textes en français, chanteur et 
musiciens nous ont offert un rock dansant et 
énergique qui a conclu de la plus vibrante  des 
manières cette deuxième journée  de festival 
au Maytiss’Bar, lieu animé avec beaucoup de 
charme et de compétence par Herveline et son 
compagnon, nouveaux propriétaires de ce  bar, 
lesquels souhaiteraient prolonger dans l’année 
des réunions thématiques. A suivre!
 			   Michel Humbert

	 Le débat concernant l’album BD Détachez 
vos ceintures a regroupé Tignous, dessinateur 
de presse pour le magazine Charlie hebdo, PieR 
Gajewski qui a réalisé une planche originale 
pour cet album, Nicolas de la Casinière qui a 
illustré plusieurs épisodes de la résistance à Notre 
Dame des Landes. Philippe Jaunet, membre de 
la Confédération Paysanne participait également 
au débat animé par Franck Loiseau, membre de 
l’association Bandes à Part.
Lors du débat, il est apparu que cet album a été 
préparé rapidement et en utilisant des illustrations 
et des textes qui pré-existaient auparavant. Il s’est 
donc agi de regrouper ces différents documents 
et de leur donner une cohérence éditoriale. Les 
différents documents sont le reflet de différents 
moments, de différentes actions contre l’aéroport 
de Notre Dame des Landes ; ils sont des 
témoignages de la diversité de la lutte contre ce 
projet; lutte qui réunit des groupes de personnes qui 
ne se connaissaient pas, n’avaient pas des modes 
de vie communs et qui aujourd’hui reconnaissent 
tous l’utilité de chacun pour s’opposer à ce projet. 
La diversité des actions sur le terrain se retrouve 
donc dans la diversité des textes et illustrations de 
l’album qui a été conçu comme un média parmi 
d’autres pour mieux faire connaître les arguments 
des opposants à cet aéroport.
Au delà du sujet traité dans cet album, il est apparu 
que pour de nombreux auteurs et dessinateurs, le 
travail au sein d’un collectif est souvent une force 
et une motivation. Ils peuvent ainsi donner un 
sens citoyen à leur travail.
						      FL

L



DIMANCHE 13 OCTOBRE
	 14h30  Débat en présence de l’auteur, d’un 
traducteur (intervention en anglais), et d’une 
représentante d’Amnesty International venue de Paris.
-	 Présentation de la BD et du parcours de l’auteur 
qui a du quitter l’Iran et se réfugier en France.
-	 Interventions sur le mouvement vert des 
progressistes en Iran, sur le système judiciaire et carcéral, 
sur le nucléaire iranien, sur la condition de la femme en 
Iran, sur le traitement réservé aux intellectuels et aux 
dissidents politiques,  et sur les actuels changements 
politiques et diplomatiques. 
-	 Questions/réponses avec la salle en particulier sur 
l’éducation en Iran, le rôle d’Internet et les révolutions 
arabes.
Fin de l’intervention et des débats à 15h45. Une 
soixantaine de personnes étaient présentes dans la salle.
  « Un portrait édifiant de l’Iran actuel » Le Monde
« Mana Neyestani démonte, dans une veine tragi-
comique jubilatoire, une mécanique répressive cynique, 
arbitraire, toute-puissante en apparence, mais souvent 
absurde. » Télérama
« un superbe roman graphique » L’humeur vagabonde 
sur France Inter
« Le récit, d’une sincérité et d’une humilité confondantes, 
prend aux tripes par l’absurde absolu et angoissant de la 
situation. »  
				    Philippe Réveillère
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	 avec pour témoin : Laurence Ortéga.  ( Collectif enseignants de 
Loire Atlantique)
	 L’album : Les désobéisseurs raconte comment des agents de la 
fonction publique ont été amenés à désobéir à des directives d’inspira-
tion libérale au nom d’une certaine conception de leur métier jusqu’à 
parfois subir des blâmes, mutations, licenciements et mises au placard.... 
	 Huit dessinateurs se sont emparés de ce sujet en donnant un 
visage humain par le biais de planches de BD, à ces désobéisseurs. 
	 Le débat a abordé le thème du management de la fonction pu-
blique copié sur celui de l’entreprise privée avec la mise en place de la 
concurrence, de la rentabilité et d’objectifs chiffrés, ce qui entraîne une 
souffrance au travail puisque l’agent ne peut plus répondre aux attentes 
des usagers par manque de temps.
	 Suite à cette présentation, des fonctionnaires de l’Education 
nationale et des collectivités territoriales ont témoigné en confirmant 
les propos tenus dans l’album repris dans le débat et ont exprimé souf-
frances et interrogations. Le dessin, la BD a mis en lumière à travers cet 
album, un désarroi et une perplexité de nombreux agents de la fonction 
publique. 
										        
		  Dominique Poupard

DIMANCHE 17H
RACHEL ET SON ORGUE 

	 Et pour clôturer le Festival, RACHEL a investi la salle des 
débats du Maytiss’Bar pour nous offrir son récital de chansons 
françaises. Au son de son orgue de barbarie, on a pu entendre et 
chanter ensemble «la Butte rouge» , «Bella Ciao», d’autres refrain 
de Brel, de Montand et maintes chansons populaires qu’elle nous a 
servi avec sa générosité coutumière... 

Joli clap de fin pour un festival bien réconfortant par la qualité des 
débats et la présence d’un public attentif et curieux. 
										        
								        MH

Laurence Ortéga

DIMANCHE 13 OCTOBRE



Stand de Vide-Cocagne
associations nantaise , éditrice 

de BD

stand d’ATTAC et 
d’Amnesty 

International le Maytiss’Bar d’Herveline

Croquis de Jihem
 l’auteur du dessin de l’affiche 2013
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